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  Belfort    

▶ Les obsèques
avec

■Aujourd’hui
Suarce
Anne-Lise FERREIRA, église 
à 10 h 30.

Trévenans
Michel DENEU, salle Belvédère 
à 10 h.

et deux tables de pique-nique 
sortiront de terre. Le parc sera 
accessible via un chemine-
ment piéton. Tous les arbres 
seront conservés. 

Les commodités n’ont pas 
été oubliées : un point d’eau 
sera installé sur la façade du 
gymnase et des toilettes se-
ront louées durant la période 
estivale.

Accessible pendant 
les travaux

Les travaux commenceront 
cet été. Coût des opérations : 
329 008 € hors taxes. La livrai-
son est prévue pour cet au-
tomne. Le maire tient à rassu-
r e r  l e s  a m a t e u r s .  «  I l s 
pourront continuer à utiliser 
le parc pendant les travaux ! »
● Cécile Ninot

« C es travaux, c’est 
la première pier-
re de la reconfi-

guration totale de l’ensemble 
sportif », souligne le maire de 
Belfort Damien Meslot. Dans 
les tiroirs de la municipalité 
depuis plusieurs mois, la créa-
tion d’un « grand complexe 
sportif » sur le site de Serzian 
va commencer cet été : le ska-
tepark s’agrandit.

« Sa taille n’est plus 
suffisante »

« Il attire de plus en plus de 
pratiquants, glisse l’élu. La 
rançon du succès, c’est que sa 
taille n’est plus suffisante. » 
« Quand la météo est bonne, 
on peut facilement se retrou-
ver avec une centaine de prati-
quants en même temps », pré-
cise le directeur des sports et 
de la jeunesse, Yann Dal Zotto. 

Cet été marquera le premier 
acte de la réfection du site 
sportif de Serzian : le skate-
park, très fréquenté et mê-
me devenu trop petit, verra 
sa surface doublée. Plus de 
place, des tables de pique-ni-
que, des gradins… Les tra-
vaux, dont le montant s’élè-
ve à près de 330 000 euros, 
prendront fin cet automne.

C’est à la rencontre fortuite 
entre le maire et quatre jeunes 
qu’on doit l’idée d’un change-
ment.

« Il y a un an, je les entendais 
faire du bruit en bas de chez 
moi. Ils faisaient du skate. Je 
leur ai dit que l’endroit n’était 
pas fait pour ça. Ils m’ont dit 

qu’il n’y avait plus de place au 
skatepark. Je les ai fait monter 
et on en a discuté ! » 

Des toilettes, 
un point d’eau

En collaboration avec le Ca-
nard Skate Club de Belfort, la 
Ville  veut cré er un projet 

« adapté aux besoins ». Quel-
que 879 m2 supplémentaires 
sont prévus pour « accueillir 
les débutants, les nouvelles 
pratiques telles que les rollers, 
les BMX et les trottinettes et 
pour éviter saturation et acci-
dents ». Pour « accueillir les fa-
milles », des gradins ombragés 

« Le skateboard est une discipline olympique », rappelle l’adjoint au maire Joseph Illana. 
Photo Michaël Desprez

Belfort

Le skatepark de Serzian sera 
agrandi de 879 m2 cet automne

« Aux beaux 
jours, on peut 
facilement se 
retrouver avec 
une centaine de 
pratiquants en 
même temps »
Yann Dal Zotto

Pour la course des 10 km de 
Belfort, le 24 mars, Belfort 
Athlé prévient que les ins-
criptions pour toutes les 
courses ( jogging des enfants, 
jeunes, 5 et 10 km) peuvent 
être faites au magasin Pro du 
Sport, au 63, rue de Besançon 
à Belfort, ce samedi 23 mars 
de 14 h à 18 h, contrairement à 
ce qui avait été annoncé par 
le club.

Belfort ● 10 km de 
Belfort : inscriptions 
possibles samedi

Le transport scolaire Opty-
mo (ligne 62) accuse quoti-
diennement un retard ne 
permettant pas aux élèves 
d’arriver avant la sonnerie à 
l’institution Sainte-Marie à 
Belfort. Aussi, à partir de ce 
lundi 25 mars, il est avancé 
de quelques minutes, au 
départ de Buc.

Territoire de Belfort ● 
Le bus scolaire 62 
partira plus tôt de Buc

ans, a intégré la SIA après 
avoir vécu cinq ans aux États-
Unis : « Nous avons dix heures 
d’anglais au collège et douze 
heures au lycée, répartis sur 
les cours de langue, de littéra-
ture et d’histoire géogra-
phie », explique la jeune fille.

Voyages à l’étranger
Une association de parents 

d’élèves soutient les projets 
des classes, amenées à se ren-
d r e  a u  m o i n s  d e u x  f o i s  à 
l’étranger durant la scolarité : 
« Au début, les échanges se 
faisaient avec un lycée de 
Charlottesville en Virginie. 
Mais le prix du voyage est de-
venu excessif. Maintenant les 
élèves de collège font un sé-
jour d’une semaine en Irlande 
et les lycéens partent cinq 
jours dans la région de Lon-
dres », explique la présidente 
Magali Carignano. Un échan-
ge à distance subsiste avec le 
lycée de Charlottesville et 
quelques élèves s’y rendent 
ponctuellement.

Pour entrer en section inter-
nationale, il ne faut pas néces-
sairement être bilingue, mais 
cela demande un investisse-
ment certain en plus du pro-
gramme scolaire ordinaire.

L a section internationale 
américaine (SIA) a fêté 
ce samedi ses dix ans 

d’existence. Un « homeco-
ming dance », bal traditionnel 
des élèves et anciens élèves 
des highschools outre Atlanti-
que, était organisé à la salle 
Saint-Marc d’Offemont. Cent 
cinquante personnes, élèves, 
f a m i l l e s  e t  p r o f e s s e u r s , 
étaient ainsi réunies pour ce 
repas dansant en grande te-
nue.

Certains viennent 
de loin

Une section internationale 
américaine a été implantée à 
l’école élémentaire Victor-
Hugo de Belfort depuis la ren-
trée 2013. Elle concernait 
d’abord les classes de CE2, 
CM1 et CM2. Dans la continui-
té, une section a ouvert à la 
rentrée de septembre 2015 en 

Une section internationale 
américaine a été implantée 
à l’école élémentaire Victor-
Hugo de Belfort à la ren-
trée 2013. Progressivement, 
elle s’est étendue au collège 
Vauban puis au lycée Folle-
reau. L’anniversaire a été 
fêté samedi dernier.

classe de 6e au collège Vauban 
à Belfort. La poursuite d’étu-
de se fait maintenant jusqu’à 
la terminale au lycée Folle-
reau de Belfort.

« En septembre, le cursus a 
été allongé de deux ans avec la 
création d’un CP et d’un CE1, à 
l’école Victor-Hugo. Les clas-
ses comptent une quinzaine 
d’élèves en élémentaire et au 
lycée et environ 25 dans cha-
que niveau de collège », expli-

quent des parents d’élèves. 
Les familles binationales ou 
ayant vécu à l’étranger sont 
bien représentées, car déjà 
sensibilisées au bilinguisme : 
« C’est un projet familial. Cer-
tains font plus de trente mi-
nutes de route pour venir à 
l’école », explique une ma-
man.

L’internat du lycée Folle-
reau peut accueillir les élèves 
à partir du collège. Elsa, 14 

Une association de parents d’élèves soutient les projets de 
la section anglophone belfortaine.

Belfort 

Éducation : la section américaine, 
du CP à la terminale, fête ses dix ans


